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Le serin des îles Canaries (Serinus canaria) est l’ancêtre du canari domestique.


 

Des éleveurs chevronnés dévoilent leurs secrets sur l’élevage, la reproduction et la sélection des canaris. Le texte est illustré de photos et schémas en couleurs et présenté de manière agréable. Vous pourrez ainsi découvrir des conseils pratiques et détaillés sur les canaris, ainsi que de multiples trucs et astuces. Toutes les questions importantes sont abordées : la taille de l’habitat, l’aménagement et le décor, l’installation technique, les soins, les nombreuses variétés, l’alimentation et la prévention des maladies.


 

Jacqueline et Gabriel Prin font partie du paysage des amateurs d’oiseaux de cage et de volière depuis des décennies. Eleveurs, éditeurs de livres, éditeurs pendant 16 ans du magazine feu « Les oiseaux », collaborateurs majeurs d’Oiseaux Passion de 2008 à 2016, ils cumulent expérience et compétence aux services permanant des oiseaux.
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Le serin des Canaries

L’ancêtre de notre canari domestique est le serin des îles Canaries (Serinus canaria). Il doit son nom à l’archipel atlantique situé à l’ouest des côtes marocaines. Les prélèvements qui ont été faits il y a plusieurs siècles ne l’ont pas fait disparaître de son milieu naturel. Le serin des Canaries est bien présent dans plusieurs îles des Canaries, ainsi qu’aux Açores et à Madère. Il est même commun. C’est un oiseau sédentaire qui ne se déplace que très localement et brièvement. Il vit dans les forêts de lauriers, les bois clairs, les pinèdes, les vergers, les champs et les jardins et on le trouve plus fréquemment en altitude qu’au niveau de la mer. Son comportement ressemble à celui de notre serin cini (Serinus serinus), les deux espèces étaient d’ailleurs autrefois confondues. Le serin des Canaries est sociable et est généralement observé en groupe, plus particulièrement l’hiver où il peut s’associer à d’autres fringilles. La saison de reproduction commence en février ou mars. La ponte de quatre à six oeufs est déposée dans un nid construit le plus souvent dans un buisson. Plusieurs couvées se succèdent, jusqu’à six au maximum.

De loin, on peut le confondre avec le serin cini, mais il est plus grand — 12,5 centimètres au lieu de 11,5 centimètres — sa queue est plus longue et il paraît moins trapu. Son poids est de 15 à 20 grammes. Son plumage est gris à jaune verdâtre avec des stries foncées sur le dessus du corps ; le dessous ainsi que la face sont jaune verdâtre. La femelle se reconnaît aisément à une coloration plus grise que le mâle.

Population sauvage estimée :

• Canaries :

160 000 à 180 000 individus

• Açores :

60 000 à 120 000 individus

• Madère :

8 000 à 10 000 individus.
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La livrée du serin des îles Canaries sauvage est loin d’être aussi colorée que celles des oiseaux domestiques.



Historique de la domestication du canari



Le canari est indiscutablement l’oiseau familier le plus ancien d’Europe. Même si ce sont les Portugais qui ont découvert les îles Canaries en 1341, ce sont les Espagnols qui en ont fait la conquête en 1402. Les Guanches, peuple berbère qui occupait alors l’archipel, s’opposèrent à cette invasion mais leur résistance fut rapidement matée. Ils gardaient déjà des serins dans des cages en osier pour leur chant mélodieux. En 1404, Jean de Béthencourt, nommé gouverneur des îles Canaries par le roi d’Espagne, rapporta le premier serin, qu’il nomma « canari » en raison de sa provenance, à la cour de Castille. Progressivement, d’autres serins des Canaries arrivèrent en Espagne. Les premières réussites d’élevage eurent lieu dans des monastères espagnols. Pour éviter la multiplication des élevages, les Espagnols s’octroyèrent le monopole de l’importation et du commerce et ne cédèrent que des mâles. Au début du XVe siècle, le canari devint le favori des souverains de France, d’Italie et évidemment d’Espagne. La cour d’Angleterre n’obtint ses premiers spécimens qu’en 1510. Il s’agissait d’un couple rapporté par l’explorateur Walter Raleich qui les avait achetés aux Espagnols. La reine Elisabeth 1ère d’Angleterre, déçue de leur couleur, confia la charge de ses volières à un gouverneur et à ses valets.

Le premier canari jaune naquit de ce couple en 1512. Fasciné, Shakespeare rédigea un court poème intitulé « L’oiseau d’or », selon lequel, la reine avait le pouvoir de changer les canaris en or. Par la suite, la reine eut des canaris bagués d’or, avec son monogramme, et logés dans une cage en argent.

En 1575, le canari se répandit en Belgique, aux Pays-Bas et en Angleterre. Puis vers les années 1600, il arriva au Tyrol via l’Italie où il fut reproduit. Le nombre de plus en plus important d’oiseaux fit diminuer quelque peu son prix et favorisa sa propagation parmi les classes moins aisées de la population.

Cette démocratisation favorisa une tout autre utilisation que le plaisir de pouvoir l’admirer et l’écouter, il devint « secouriste ». À partir de 1610, dans la région de Nuremberg, on l’utilisa pour détecter le grisou dans les mines de charbon. Le canari était emporté au fond dans une petite cage. Si l’oxygène venait à manquer, l’oiseau commençait à suffoquer, avertissant ainsi les mineurs du danger. De nombreuses vies humaines purent ainsi être sauvées. Vers 1660, il conquit le nouveau monde en passant le détroit de Magellan.
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En 1745 Hervieux de Chanteloup publiait une « Nouvelle édition, revue, corrigée & augmentée de plusieurs choses très utiles » de son fameux « Nouveau traité des serins des Canaries ».

Le premier ouvrage consacré aux seuls canaris fut publié en 1709 par Hervieux de Chanteloup, à l’époque gouverneur des serins de la princesse de Condé, sous le titre « Nouveau traité des serins des Canaries ». Il y décrivait déjà 29 variétés, allant du serin gris commun au serin plein (jaune jonquille probablement), en passant par des jaunes, agate, isabelle et panachés. Voici la liste de Hervieux de Chanteloup, allant de la variété la plus commune à la plus rare :


• serin gris commun ;

• serin gris aux duvets et aux pattes blanches, que l’on appelle race de panachés ;

• serin gris à queue blanche, race de panachés ;

• serin blond commun ;

• serin blond à yeux rouges ;

•...
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